
Introduction

La publication Promotion de l’option récupération : vers la réutilisation des
eaux ménagères est un rapport de recherche commandé par la Société
canadienne d’hypothèques et de logement dans le but d’examiner la
faisabilité de récupérer les eaux ménagères.

L’option récupération des eaux grises est un nouveau concept qui offre la
possibilité de réduire encore davantage, de 30 à 40 %, la consommation
d'eau potable dans les immeubles résidentiels grâce à l'installation de
dispositifs économiseurs ultramodernes.

Cette option propose de recueillir les eaux usées provenant des
baignoires et des douches de même que l’eau de rinçage des lave-
vaisselle et des machines à laver, en prévision de leur traitement; les
eaux traitées seraient ensuite réutilisées pour la chasse d’eau, les cycles
de lavage de la lessiveuse et du lave-vaisselle, et pour l’irrigation à
l’extérieur.

Le projet de recherche avait pour objectif d’examiner le concept du
point de vue de son acceptation par la population, des exigences en
matière de traitement des eaux ménagères et de la disponibilité de
systèmes de traitement qui pourraient convenir.

Programme de recherche

La méthodologie du projet prévoyait d’abord la réalisation d’une
recherche documentaire étendue et l’obtention d’informations pertinentes
de divers fabricants d’appareils et fournisseurs de matériel de traitement
des eaux ménagères ou usées. Les chercheurs ont établi un premier
contact avec des entreprises de services publics, des entrepreneurs en
plomberie et en canalisations, des laboratoires d’essai en service
d’équipement, des organismes de réglementation et des organisations
de consommateurs. La sélection et la conception d’un prototype
approprié pour le traitement des eaux ménagères dépassent largement
la portée du projet.

Constatations

L’analyse bibliographique a révélé que les concepts technologiques et
techniques de la réutilisation des eaux ménagères sont de mieux en
mieux compris et acceptés. Les auteurs renvoient les lecteurs à l’expérience
acquise grâce à la mise en pratique de techniques de réutilisation des
eaux municipales et résidentielles en Amérique du Nord et au Japon
pour faire ressortir un certain nombre de considérations de base
essentielles.

Les avantages de la récupération des eaux usées sont de deux ordres :
(1) elle permet d'augmenter les ressources en eau disponibles; et (2)
elle réduit davantage la pollution de l’eau.

Deux types d'installations de plomberie pour eaux ménagères sont
utilisés pour obtenir ces avantages : type A – deux canalisations
d’approvisionnement en eau et deux autres pour l’évacuation; et 
type B – un seul réseau d’évacuation. L’option récupération des eaux
ménagères utilise le système de type A avec certaines variantes. Pour
éviter de confondre la canalisation d’eau potable et la canalisation
d’eaux ménagères ou d’utiliser par accident les eaux ménagères au lieu
de l’eau potable, la canalisation d’eaux ménagères devrait être d’une
couleur différente (violet) et faite d’un matériau différent (PVC) de
ceux de la canalisation d’eau potable. Les eaux ménagères servant à
l’irrigation devraient porter l’étiquette « EAU NON POTABLE ».

Il importe que les promoteurs de systèmes de récupération des eaux
ménagères soient acceptés par les organismes de réglementation et le
public. La consultation avec les organismes de réglementation pendant
l’élaboration et l’approbation des projets de réutilisation de l’eau aide
à éliminer les obstacles réglementaires, tandis que l’acceptation de ces
projets par le public est essentielle à leur succès.
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Pour être réussie, l’option récupération proposée doit aussi répondre à
un certain nombre de critères d’évaluation, dont les suivants :

� L’acceptabilité du produit – les normes de qualité physique,
chimique et microbiologique de l’eau exigées pour le
fonctionnement des appareils en cause;

� La fiabilité – la capacité de produire de façon uniforme une eau
de la qualité requise;

� La facilité d’utilisation;

� La souplesse – la capacité d’adapter le système en fonction des
variations de la qualité et de la quantité de l’eau de source et des
différentes tendances d’utilisation;

� Les exigences physiques – la capacité de répondre aux besoins
en matière d’espace et d’emplacement;

� Les exigences relatives aux déchets résiduels – la capacité de
produire un volume minimal acceptable de produits résiduels
pour élimination définitive; et

� L’abordabilité – des frais d’immobilisations, de fonctionnement
et d’entretien abordables.

Caractéristiques des eaux ménagères

Le rapport détermine aussi les caractéristiques probables, du point de
vue du volume et de la composition chimique, des eaux ménagères
produites dans une maison canadienne typique comptant quatre
personnes et équipée de dispositifs économiseurs ultramodernes. 
Ces dispositifs comprennent les toilettes à débit d'eau restreint et 
les machines à laver et lave-vaisselle de conception européenne à
chargement frontal.

Comme point de départ pour déterminer la taille du système nécessaire
de traitement des eaux ménagères, le rapport se fonde sur deux hypothèses
de consommation d’eau. Dans le cas A, l’option récupération suppose
une utilisation totale d’eau à l’intérieur, pour une famille de quatre
personnes, de 705 lpj (litres par jour) (41 gallons par jour). Dans le cas
B, elle suppose une consommation de 1 400 lpj (308 gallons par jour).

En moyenne, surtout à cause de l'utilisation de toilettes à débit d'eau
restreint, l’option récupération produira plus d’eaux ménagères pour 
la réutilisation que la quantité requise à l’intérieur de la maison. On
disposera de l'excédent avant que les eaux ménagères soient traitées, ou
cette eau sera traitée pour servir à l’arrosage saisonnier.

Exigences concernant la qualité des eaux ménagères 

La qualité des eaux ménagères qui seront utilisées dans la maison, 
du point de vue composition chimique et salubrité, est un facteur
extrêmement important. Alors que les préoccupations relatives à la
santé sont minimes du fait que les eaux ménagères recyclées ne sont

pas utilisées pour prendre un bain ou pour boire, il faut prendre des
précautions pour éviter les jonctions fautives dans la plomberie, ainsi
que la consommation accidentelle. Il faut aussi désinfecter les eaux
ménagères pour des raisons de santé publique et pour éviter
l’encrassement biologique du système.

La qualité des eaux ménagères concerne aussi son apparence (sa couleur
et sa turbidité) et son odeur lorsqu’on l’utilise dans les toilettes et pour
l’irrigation. Les procédés de traitement doivent être en mesure de réduire
la couleur à des niveaux acceptables. En plus, la couleur provenant des
taches laissées par les métaux traces ou l’encrassement doit être limitée.
D’autres préoccupations liées à la réutilisation des eaux ménagères
comprennent les odeurs désagréables et les composés chimiques volatils.
Le processus de traitement doit comprendre l’aération pour chasser ces
émissions.

Il faudrait aussi que les propriétaires-occupants surveillent de près
l’utilisation des effluents du ménage pour l’irrigation de la pelouse et
du jardin, afin d’éviter que certains produits chimiques qu’on trouve
dans les produits d’entretien ménager, notamment le bore, les substances
surfactantes et les sulphates, n'endommagent les plantes. Ils devront
aussi prendre des précautions pour minimiser les contacts corporels,
par exemple, en utilisant des systèmes d’irrigation souterrains.

Une autre source de problèmes possibles est l’utilisation de produits 
de nettoyage commerciaux à la maison. On trouve des métaux lourds
dans le détergent à lessive, les agents de blanchiment, les adoucissants,
les détergents pour lave-vaisselle, les anti-taches, les shampooings et les
savons en pain, de même que dans les souillures et d'autres substances
sur la peau. Le rapport recommande que les résidents réduisent leur
utilisation de ces produits en les remplaçant par d’autres qui
contiennent moins de métaux.

Il faudrait aussi éviter d’introduire dans le réseau d’eaux ménagères 
des produits chimiques organiques dangereux comme les solvants, les
diluants pour peinture et les pesticides. Les substances organiques
viennent des produits de beauté et d’hygiène et peuvent se retrouver
dans les eaux ménagères par suite des bains et douches et du lavage du
linge. Dans ces cas, on recommande l’évacuation par le réseau de
canalisation des eaux usées sanitaires.

Processus de traitement des eaux usées

Il y a plusieurs processus de traitement des eaux usées que les
promoteurs peuvent utiliser pour constituer un système de traitement
des eaux ménagères. Ils comprennent :

� la sédimentation dans des cuves de rétention;

� les méthodes de traitement biologique pour réduire la matière
organique dissoute à des niveaux relativement bas;
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� des filtres pour enlever les particules;

� les filtres à matériaux granulaires pour enlever les matières en
suspension restant après le traitement biologique;

� des filtres de recirculation pour assurer une aération et enlever
les matières en suspension;

� l’aération et le charbon actif pour enlever les composés
organiques volatils;

� le traitement par membrane, comme l’osmose inverse et
l’ultrafiltration, pour supprimer tous les contaminants;

� la désinfection par la chloration et l’ozonation;

� les rayons ultraviolets pour tuer les bactéries; et

� les systèmes de traitement alliant l’eau, les plantes, la lumière du
soleil et le biote naturel, prenant la forme de marais artificiels et
systèmes de serres.

Le rapport fait aussi état de diverses incertitudes qui influeront sur la
capacité de traiter les eaux ménagères, ainsi que sur les systèmes de
traitement des eaux ménagères qui pourraient convenir. Par exemple,
il se peut que la sédimentation ne soit pas efficace pour enlever les
matières en suspension et que les processus biologiques n’arrivent pas
à enlever les matières organiques.

Options pour le traitement des eaux ménagères

Un processus efficace de traitement des eaux ménagères doit
comprendre une partie ou la totalité des composantes suivantes :

� le stockage avant le traitement;

� des méthodes de traitement biologiques ou physiques;

� la désinfection;

� le stockage de l’eau traitée;

� la protection contre l’accumulation de constituants indésirables;

� des commandes de pompe; et

� la redondance des processus.

Il existe de l’équipement commercial qui pourrait être intégré dans un
système de traitement. Toutefois, dans la plupart des cas, il faut en
réduire la taille pour l’adapter à une utilisation résidentielle. Le
rapport donne les exemples suivants.

Le traitement Clivus Multrum par filtre dégrossisseur et couche de terre
est un moyen possible de filtration. Il combine le filtre avec une couche de
terre pour aérer les eaux ménagères, ce qui assure un traitement biologique
et physique avant son utilisation. Ce processus nécessite aussi une serre
pour favoriser la croissance des plantes tout au long de l’année.

Le traitement biologique des eaux ménagères AlasCan offre un
processus prolongé de traitement par aération, les effluents étant
habituellement évacués à un système d’absorption dans le sol. Un
filtre extrafin peut être nécessaire pour l’application de recyclage des
eaux ménagères.

Le système de traitement des eaux usées Multi-Flo est une autre
installation d’aération prolongée pour le traitement des eaux
ménagères combinées. Son réservoir unique offre le traitement
biologique ainsi que la séparation, par filtration, des matières solides
qui en résultent.

Le système de traitement des eaux usées CABOS est un dispositif
portatif pouvant desservir entre dix et 200 personnes, conçu pour les
marinas, les parcs de véhicules récréatifs et les chantiers de construction.
Il faudrait que ce système soit plus petit pour être utilisé à des fins
résidentielles, mais il comporte plusieurs caractéristiques souhaitables
pour un système de traitement résidentiel des eaux ménagères. Ses
fabricants ont aussi obtenu une licence pour utiliser le charbon actif
en poudre, moyen d'atténuer les odeurs, la couleur et les produits
toxiques sans être obligé d'utiliser un filtre à charbon activé
supplémentaire.

Le système de recyclage et de traitement des eaux usées Cycle-Let est
un système de traitement complet des eaux ménagères qui utilise tous
les processus clés disponibles pour produire un effluent de grande qualité.
Il faudrait le redessiner pour le rapetisser afin qu’il puisse être utilisé
dans les maisons individuelles.

La technologie Living Technologies for Solar Aquatics utilise des
plantes des marais et des micro-organismes pour traiter les eaux usées.
L’entreprise a fourni un système expérimental pour la Maison saine de
Toronto, une maison de démonstration qui utilise l’eau de pluie et les
eaux ménagères recyclées pour répondre à tous les besoins d’eau du
ménage qui l’occupe. Une fois qu’il aura fait ses preuves, ce système
pourrait être appliqué directement au traitement des eaux ménagères
résidentielles dans le cadre de l’option récupération.
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Conclusion

Avec le document de la Division de la recherche de la SCHL intitulé 
« Option récupération sur l’économie de l’eau domestique », ce rapport
offre suffisamment d’information pour que les promoteurs éventuels
participent à la promotion de l’option récupération.

Tout futur travail de développement devrait avoir les buts suivants :

� travailler avec les fabricants d’appareils et l’industrie de la
plomberie pour répondre aux exigences en matière de
plomberie de l’option récupération;

� travailler avec l’industrie du traitement des eaux usées et des
eaux ménagères domestiques pour mettre au point des systèmes
de traitement des eaux ménagères convenant à diverses formes
d'habitations;

� travailler avec des organismes d’essai d'équipement et organismes
de réglementation pour l’accréditation et l’approbation de
systèmes de canalisations, de modifications d’appareils et de
méthodes de traitement des eaux ménagères;

� travailler avec le secteur de l’habitation pour établir divers sites
de démonstration pouvant servir à faire l’évaluation pratique de
prototypes dans des conditions réelles d'habitation; et

� travailler avec des agents de l’hygiène publique et les
consommateurs pour faire accepter la réutilisation des eaux
ménagères dans les immeubles résidentiels, comme le propose
l’option récupération.

Bien que ce produit d’information se fonde sur les connaissances actuelles des experts en habitation, il n’a pour but que d’offrir des
renseignements d’ordre général. Les lecteurs assument la responsabilité des mesures ou décisions prises sur la foi des renseignements contenus
dans le présent ouvrage. Il revient aux lecteurs de consulter les ressources documentaires pertinentes et les spécialistes du domaine concerné afin
de déterminer si, dans leur cas, les renseignements, les matériaux et les techniques sont sécuritaires et conviennent à leurs besoins. La Société
canadienne d’hypothèques et de logement se dégage de toute responsabilité relativement aux conséquences résultant de l’utilisation des
renseignements, des matériaux et des techniques contenus dans le présent ouvrage.6
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